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  Comme un homme politique et littéraire qui a consacré la plupart du temps au 
règne de Louis XIV, Charles Perrault est moins connu pour être à l’origine de la 
querelle des Anciens et des Modernes que pour être un précurseur du genre littéraire 
des contes de fées pour les Chinois, dont une grande partie s’est grandie avec les 
personnages célèbres rédigés par cet écrivain: Cendrillon, la Belle au bois dormant, le 
Petit Chaperon rouge, le Chat botté, le Petit Poucet, etc. Poussé par l’enthousiasme 
pour les contes, Charles Perrault s’efforce de réécrire ou de transmettre à travers ses 
mots l’univers légendaire et traditionnel des contes d’antan, en se réappropriant 
l’imaginaire médiéval, chevaleresque et courtois. En ajoutant des éléments de temps à 
autre afin d’adapter les récits à la société de son temps, il attire successivement 
l’attention de tous les lecteurs avec ses Contes en vers, Grisélidis, Peau d’Ane et les 
Souhaits ridicules en 1694, et un recueil en prose, Contes de ma mère l’Oye ou 
Histoires et Contes du Temps Passé en 1697, composé de huit contes merveilleux. 
Bien que ces deux oeuvres ne soient pas seulement écrits pour les enfants, ils se font 
considérer comme le vrai commencement de la littérature pour la jeunesse, parce 
qu’en France, au XVIIe siècle, c’est le rationalisme qui domine dans le domaine de la 
culture, il n’y a que des livres didactiques rédigés pour apprivoiser les enfants, et les 
auteurs ne pensent pas à leurs caractéristiques esthétiques. Quant aux contes de 
Charles Perrault, qui gardent bien le charme original de l’émotion maternelle et 
conforment parfaitement aux habitudes de penser des enfants, inspirant avec un grand 
succès l’écho de l’esthétique entre les contes et les petits lecteurs.  
  Notre présent mémoire vise à faire une analyse d’ensemble des valeurs esthétiques 
des contes de Perrault. Inspirée par les théories de Liu Xuyuan, qui se reposent sur les 
caractéristiques de la littérature, et surtout de la littérature pour la jeunesse, notre 
recherche se déroule principalement sous deux aspects: l’esthétique sensible et 















valeurs esthétiques des contes de Perrault dans les versions des frères Grimm, nous 
faisons à la fin une comparaison entre les deux versions. 
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  Dans ce mémoire nous étudierons les contes de Charles Perrault dans le recueil 
intitulé Contes de ma mère l’Oye ou Histoires et Contes du Temps Passé. En 1697, 
espérant que son fils pourrait entrer à la Cour, Perrault a fait publier les contes de ce 
recueil pour la première fois sous le nom de son fils, Pierre Darmancour, et a prétendu 
que celui-ci aurait écrit ces contes pour le plaisir de la princesse[1]. Ce n’est que vingt 
ans après sa mort que cette oeuvre lui a été attribuée.  
  Beaucoup de chercheurs considèrent le petit recueil de Contes de ma mère l’Oye ou 
Histoires et Contes du Temps Passé comme le commencement formel de la littérature 
pour la jeunesse dans le monde entier. Mais l’oeuvre, par son succès, n’a pas 
seulement éclipsé l’homme. Elle a fini par y perdre sa propre identité: sous son titre 
générique, les libraires d’antan et les spécialistes des publications enfantines ont 
longtemps proposé à leurs clients tantôt un texte altéré, tantôt des versions en prose 
des contes en vers, tantôt les oeuvres d’autres conteurs. Ainsi, les Contes de Perrault 
seraient un chef-d’oeuvre mal connu d’un auteur méconnu. Même quand nous 
parcourons les livres sur lesquels le nom de l’auteur est indiqué, nous nous 
demandons d’où vient cet homme qui a laissé ces trésors, transmis de génération en 
génération? 
  Issu d’une famille appartenant à la haute bourgeoisie parlementaire, Charles 
Perrault est bien apprécié du pouvoir: protégé de Chapelain, lié à Bossuet, il entre en 
1663 au service de Colbert. Sa carrière parfaite le conduit, en 1671, à l’Académie 
française. Mais la mort de Colbert marque la fin de sa carrière politique: écarté du 
pouvoir par Louvois, il perd sa charge et est exclu de la Petite Académie. La plus 
grande partie de la carrière littéraire de Charles Perrault n’a rien de révolutionnaire 
jusqu’à sa soixantaine. Ayant travaillé avec une application continuelle pendant près 
                                                        
[1] Bettelheim, The Uses of Enchantment, The Meaning and Importance of Fairy Tales, Great Britain, Peregrine 















de vingt années, il décide de se mettre en repos et se retrancher à prendre soin de 
l’éducation de ses enfants.  
  A l’époque de Louis XIV, les contes quittent soudain l’oralité pour entrer en 
librairie. En devenant le divertissement pour les grandes dames et l’amusement des 
salons, ils remplacent les épigrammes, énigmes et autres bouts-rimés. Notre siècle est 
devenu bien enfant sur les livres, il lui faut des contes, des fables, des romans et des 
histoires (...). Ce sont ceux-là qui enrichissent les libraires et qu’on réimprime en 
Hollande[2], définir la part exacte prise par Perrault dans le lancement de cette vogue 
reste une entreprise bien hasardeuse. Nous pouvons toutefois constater qu’avec sa 
Griselidis, il fait à la date de 1691, figure de précurseur. Résolument moderne, il ne 
reste pas insensible aux attraits, et aux pouvoirs du conte. Pouvoir didactique d’abord: 
lui qui s’intéresse à l’éducation de ses enfants, vit une époque que la question de 
l’éducation en général préoccupe[ 3 ]. Les lecteurs, plus dévots, plus rigoureux, 
réclament des récits édifiants. « Il était une fois...» c’est en 1694, pour inaugurer son 
premier conte merveilleux, que notre conteur écrit pour la deuxième fois[4] la formule 
magique. Elle ouvre l’histoire de Peau d’Ane; elle servira ensuite pour sept des huit 
contes en prose.  
  Les contes de Charle Perrault rencontrent la faveur du public, si nous en jugeons au 
second tirage donné par Barbin dans la même année 1697, au silence des ennemis de 
toujours, au nombre des contrefaçons hollandaises qui inondent le marché dès 1698 et 
surtout à la prolifération soudaine des recueils de récits féeriques, engouement si 
passionné que des réactions se manifestent immédiatement. Un mois après la sortie de 
l’oeuvre, il y a des comédies sur les fées apparaissent. Mais après les excès de la 
mode, vient le dégoût, et quand Perrault meurt, en 1703, les fées, discréditées, ont 
laissé place aux magies orientales. Heureusement, au milieu du XVIIIe siècle, poussé 
par les écrivains, comme Diderot et Rousseau, le conte revoit son occasion et les 
imprimeurs de livres de colportage ont tout de suite mesuré quel filon représenté pour 
                                                        
[2] Note, l’abbé Dubos dans une lettre familière à Pierre Bayle, le 1er mars 1697 
[3] Voir Charles Sorel, dans son De la Connaissance des bons livres (1671), préoccupé de l’influence des livres sur 
les jeunes personnes, les gens du monde: « On dit qu’il ne faut pas conter toutes sortes de fables aux enfants; aussi 
ne faut-il pas conter toute sorte d’histoires au peuple.» 
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